
Homélie d’inhumation 
 

L’Abbé Christian Henout 

Il y a longtemps déjà, Christian, c'est toi qui pris la parole lors de mon ordination diaconale....Quelques 25 années plus 

tard, c'est à mon tour qu'il revient de te dire quelques mots.....J'avoue que je le fais avec émotion car, nous avons 

longtemps cheminé ensemble.... 

Saurais-je trouver les mots simples comme tu savais les trouver dans tes homélies ?....des mots de la vie de tous les 

jours...que les plus petits d'entre nous....en marge peut-être de l'Eglise.....que les plus petits d'entre nous entendaient et 

leur permettaient ainsi de découvrir ou de redécouvrir dans la fraternité de ton accueil , l'amour insondable..... 

« incommensurable », dira Saint Paul....l'amour insondable de Dieu pour chaque homme.....Amour révélé en Jésus 

Christ....mort lui aussi.....mort Lui aussi, mais ressuscité et éternellement vivant en chacun de nous... 

 

La moisson est abondante et les ouvriers peu nombreux, nous rappelle L’Evangile....Christian, tu es de ceux qui ont su 

répondre à cet appel....voix intérieure, audible à ceux et celles qui savent l'entendre et faire ainsi l'oblation de leur vie, à 

l'image de Celui qui est venu parmi nous, non pas pour être servi mais pour servir... 

Alors, comme Samuel dans l'ancien testament, à l'appel du Seigneur, tu t'es levé et tu as dit : « Me voici ».... 

La moisson était abondante  en ce temps-là.....elle l'est encore de nos jours.... 

Tu savais bien, toi Christian,  le sens profond de cette image des semailles et des moissons....toi le gars de notre 

Roumois....terre fertile en récoltes abondantes mais aussi....mais aussi en hommes et en femmes de courage...; 

De même que ceux qui furent appelés par le Christ sur les rives du lac de Tibériade à tout quitter pour se faire pécheurs 

d'hommes....de même 

Le Maître t'a appelé pour être le semeur de sa Parole... 

O, ce ne fut pas facile...! Ce ne fut pas facile pour le jeune séminariste que tu fus...quand il fallait quitter la maison 

familiale le lundi matin...en hiver...pour aller à pied prendre le train en gare de Thuit Hébert.... 

Puis, ce fut l'ordination....ce 29 Juin 1955....à la Cathédrale d'Evreux....Alors, à ton tour, tu fus envoyé....à Beuzeville....à 

Evreux Navarre.....puis, curé à St Sébastien de Morsant....nous sommes déjà en 1971 

Là, à St Sébastien, tu vas te faire bâtisseur en construisant une salle paroissiale, sachant très bien  qu'elle serait au fil des 

ans, un lieu de rassemblement....d'unité et de parole.... 

Car, l'unité fut toujours un de tes premiers soucis 

1986, ce fut le plateau du Neubourg..... 

Un jour, nous étions ensemble sur cette longue ligne droite de la RN 13 qui va de Lisieux à Evreux...et devant nous, 

défilaient aux croisements des routes, les noms des villages....et la simple évocation de ces noms te rappelaient tant de 

moments de vies....tant de paroles semées qui ont aujourd'hui  porté des fruits....Nous nous sommes arrêtés et nous 

avons contemplé cette plaine...comme le semeur la regarde à la tombée de la nuit et croit alors à la fuite utile des 

jours.....  



 

Puis les années passent....nous sommes en 1989 et tu viens parmi nous...dans ce secteur du Roumois....que tu connais 

bien, car c'est la terre de ton enfance et de nombreux visages te sont encore familiers..... 

Là encore, ce ne sera pas facile.....mais tu n'es pas homme à baisser les bras....Tu nous invites alors à relever nos 

manches....à quitter l'ombre de nos clochers pour nous projeter dans l’avenir, à la lumière de l'Evangile à faire de nos 

différences une richesse inépuisable.....en un mot à faire Eglise... 

A l'aurore de ce 3ème millénaire....nous avions donné un nom à cette aventure : Paroisse 2000...  Et nous t'avons suivi.... 

O, si parfois l'épais sourcil s'est froncé sur ton visage, derrière tes éternelles lunettes d'écaille....si le ton de ta voix est 

devenu grave.... 

C’était toujours pour nous remettre dans le droit chemin de l’Evangile, n'oubliant jamais celui qui peinait pour suivre.... 

Qu'elle œuvre ainsi accomplie avec, je ne saurais l’oublier, ton frère Louis Levavasseur.....les frères siamois,  disait 

affectueusement le Père David.....notre ancien Evêque...... 

2003 , c'est l'heure de la retraite....elle se fera en pleine nature....à la lisière de la forêt de Brotonne , près d'un petit 

étang...accueilli dans une famille....ainsi es-tu resté parmi nous , comme dit le poète ,plein d'usage et raison ,  pour vivre 

parmi les tiens , le reste de ton âge.... 

Tu es alors prêtre participant à la paroisse Baie de Seine puis à Notre Dame du Roumois.... 

Puis revinrent, il y a presque jour pour jour quatre années, revinrent les affres de la maladie.....soudaine....implacable.... 

Tu es alors dans un fauteuil roulant .... 

Cette croix, désormais, tu vas la porter, sans jamais te plaindre.... 

......Malgré cela, tu avais encore quelque chose à donner : ta prière... 

J'en veux pour preuve ce Jeudi....il y a quinze jours, où tu as concélébré avec le Père Jean Paul Pinel ta dernière 

Messe....la pâque du Seigneur....quelques heures avant de vivre la tienne.... 

Une fois encore....une dernière fois, tu as levé la main droite....la seule encore valide....vers ce pain et ce vin et tu as 

prononcé les paroles du Maître pour que ces offrandes deviennent une Présence.... 

Maurice Zundel, prêtre et écrivain, disait ceci : 

« Le prêtre n'est pas appelé pour prêcher une doctrine mais pour révéler une Présence... » 

Et cette Présence, elle est là. Mes amis....au milieu de nous en ces moments difficiles de nos vies....elle est là en chacun 

de nous.... 

 

Jeudi dernier....la nuit était tombée et les premières brumes d'automne avaient déjà jeté leur voile sur le fleuve...que ce 

fut pour toi, Christian  l'heure de la pâque....l'heure du passage.....l'heure de la Rencontre... 

Le souffle était devenu court et  brûlant....et ce souffle tu l'as alors rendu à Celui qui te l'avait donné..... 

J'en termine.....pardonne-moi Christian d'avoir été aussi long, mais j'avais tant de choses à te dire...à toi qui n'aimait pas 

les honneurs, les compliments....tout ce qui était ostentatoire mais qui préférait la sincérité de l'amitié profonde.... 

 

Frères et Sœurs dans le Christ....puisse cette Eucharistie nous aider à comprendre, par-delà notre juste peine, qu'à 

travers la mort, un être devienne ce qu'il était appelé à devenir...c'est à dire à vivre de cette Vie révélée dans le Christ 

Jésus....Vie où toute notion de lieu, de temps ou d'espace n'ont plus de raison d’être, car alors, tout est en éternité... 

Là, croyez-le, Dieu est tout  en tous ....AMEN! 

Bourtheroulde en ce Mardi 18 Octobre 2016 


